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En cette année 2004, période de Commémoration des Deux Cents ans d’Indépendance de la 
République d’Haïti, La Fondation Haïtienne pour l’Habitat et l’Intégration des Sans -Abri 
(FONDHABISA) demande à tous les secteurs de la vie nationale - Gouvernement, Partis 
Politiques, Société Civile - et à tous les amis d’Haïti - Organisations Internationales, Pays 
étrangers, Organisations Non Gouvernementales - de s’associer à elle, tout au moins en esprit, 
pour la célébration de ce jour 1er Lundi d’octobre, décrété, depuis 1980, par l’Assemblée 
générale des Nations Unies, Journée Mondiale de l’Habitat. 
  
Le début de ce 3e millénaire a permis de faire le constat d’un monde évoluant vers la gestation 
d’agglomérations urbaines qui ne représenteront, d’ici l’an 2020, que 65% de la population totale 
de notre planète. Il est certain que pendant cette période la mutation ou plutôt la transformation 
des zones rurales en zones urbaines atteindra une vitesse telle que la généralisation de ce 
processus sera irréversible à travers tous les continents et plus particulièrement dans les pays 
Sud. Certes, à un degré moindre, les pays Nord n’échapperont pas non plus à ce phénomène 
globalisant. 
  
Le mot d’ordre du jour lancé par les Nations Unies et UN-Habitat, « Villes - Moteurs du 
Développement Rural », n’explique-t-il pas, sans équivoque, que cette mutation et cette 
transformation plus haut évoquées constituent un réel catalyseur de changement dans le mode de 
vie et dans la mobilité des populations de plus de la moitié du globe. Les Villes, des Villes de 
Qualité, c’est-à-dire, celles qui répondent aux besoins et aux attentes des populations concernées 
en fonction de leurs us et coutunes, seront, à n’en point douter, les seuls et vrais moteurs du 
développement rural au cours de ce nouveau millénaire. 
  
Journée de réflexion mondiale par excellence, aujourd’hui 4 octobre 2004, tous les peuples du 
monde engagés aux cotés des Nations Unies devraient à l’unisson se consacrer à explorer les 
pistes des solutions de qualité pouvant faciliter l’amélioration des conditions de vie dans les 
Etablissements Humains pour les rendre plus humains, plus viables et plus durables. La 
FONDHABISA n’a jamais raté l’occasion de le répéter que seule une action concertée menée de 
façon constante par tous les secteurs de la vie nationale  permettra de relever les défis qui nous 
attendent en ce 21e siècle dans le domaine de l’Habitat. 
  
Le Secrétaire Général des Nations Unies Kofi Annan et la Directrice Exécutive de UN-Habitat 
Anna Tibaijuka n’ont- ils pas magistralement fait ressortir, dans leur message du jour, que les 
Villes sont effectivement des moteurs du développement rural et que ce constat a définitivement 
consacré l’interdépendance économique, sociale et environnementale entre les zones urbaines et 
les zones rurales; Ils sont arrivés à cette conclusion que le développement durable de ces deux 
zones mitoyennes n’était possible qu’à condition de les considérer globalement faisant partie 
d’un système concommittant. 
  



Les catatophes naturelles qui nous ont menacées et frappées durant ces derniers mois montrent 
clairement, sans équivoque, que beaucoup de ces villes sinistrées et/ou celles qui sont en passe 
de l’être ne répondent pas aux exigences normatives, bioclimatiques, environnementales, 
pourtant conventionnellement bien définies et admises. A bien considérer leur localisation, leur 
mode de production et la culture constructive qui s’y développe, ces villes ne pouvaient pas 
échapper aux effets dévastateurs de ces agressions naturelles. Quelques chose ici doit être fait 
dans l’immédiat! 
  
Face à cet état de chose, nous déclarons péremptoirement que nous ne pouvons pas vouloir 
combattre les catastrophes naturelles en elles-même, mais nous devons, bien au contraire, exiger 
des autorités nationales et locales et des responsables de la société civile qu’ils produisent un 
Habitat de qualité et durable capable d’y resister. Le réflexe doit être d’abord mental et personnel 
au niveau de chaque membre de nos élites avant d’être collectif et global ensuite au niveau 
sociétal. La situation actuelle de l’Habitat chez nous exige un nouveau comportement de 
l’Haïtien et une volonté politique de nos dirigeants. 
  
L’inaccessibilité à cet Habitat durable ne traduit- il pas l’incapacité de notre pays et de nos 
gouvernements à satisfaire un besoin essentiel de la population ? L’ampleur du déficit et la 
chronicité d’un habitat inadéquat et insalubre ne traduit-il pas aussi le retard social, économique 
et politique de notre société pour constituer un obstacle sérieux à son développement 
économique. De toute évidence, il existe donc une corelation étoite entre l’accès à un Habitat de 
qualité et durable et le maintien de la paix et d’une stabilité économique dans notre pays. 
  
Tout compte fait, le caractère universel de la question de l’Habitat découle d’une grande 
interrelation entre les Nations, il l’est si bien, qu’aucun pays à l’heure actuelle ne peut être isolé 
du comportement de ses voisins et aucun d’entre eux n’est non plus épargné des effets nocifs de 
ces comportements de voisinage sur l’équilibre de l’environnement mondial. La collectvité 
internationale en est consciente, c’est à chaque peuple de jouer sa partition en vue d’éviter une 
catastrophe écologique d’importance à l’échelle planétaire. Les diagnostics sont posés, les 
thérapeutiques sont connues, alors, le jeu est à nous ! 
  
Aujourd’hui, après le constat lamentable des méfaits des dernières catatrophes qui ont si 
durement affecté certaines régions du pays, Nous, à la FONDHABISA, lançons un appel urgent 
à tous les secteurs de la vie nationale et plus particulièrement aux autorités Départemtales et 
Communales leur demandant de se joindre à nous pour le montage et la réalisation de certains 
programmes, projets, activités et actions qui  devront tendre à régénérer les Etablissements 
Humains ou du moins l’Habitat en Haïti. Les plus urgents pour la période 2004-2005 peuvent 
être les suivants: 
  
1-      Un Programme/Projet pilote de Dél ocalisation des Populations occupant les zones à 
risque et du Développement subséquent d’un Réseau National de Réserves Ecologiques et de 
Parcs et Forêts Communaux. 
        
2-      Les ETATS GENERAUX DE L’HABITAT EN HAITI avec un Sous-Thème: L’Habitat 
dans les pays Sud compte tenu! des Diversités Culturelles. Collque international devant 
produire un Plan National de l’Habitat en Haïti.  



  
3-      Les Etudes préalables pour l’élaboration et la promulgation d’un Code Haïtien de 
l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Construction, tout en établissant des normes et 
recommandations techniques qui permettront de combattre les effets dévastateurs des 
catastrophes naturelles. 
  
4-      La Création et la structuration d’un Ministère de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la 
Reconstruction Nationale. 
  
5-      Le lancement de la première expérimentation des Cités-Combite et Villages-Combite qui 
constituent une résultante intéressante du rapport Ville / Campagne tout au profit de 
l’équilibre écologique des zones rurales. 
  
Nous ne cesserons jamais de le répéter: « Conjugons nos efforts pour l’élimination de la 
Pauvreté, de la Taudification et le Renforcement de l’Hygiène Publique en Haïti » et soyons 
prêts pour le grand rendez-vous de 2015, carrefour boutoir de la réalisation des objectifs de la 
Déclaration du Millénaire des Nations Unies. 
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